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O KATI YA BISO 

TWESE HAMWE 
 
 

UNE VICE-PROVINCE QUI CÉLÈBRE 
 

Le mois décembre 2009 a été marqué en RD Congo par une double célébration – celle des 

vœux perpétuels de deux confrères, fr. Roger MIKANIPALE, et fr. Ghislain MITAMBWATILE, 

puis celle du 40
ième

 anniversaire de fondation de la Mission de RD Congo (autrefois appelée Zaire). 

Cette double célébration s’est faite dans le calme et la joie, en dépit des menaces qui planaient au-

dessus de nos têtes, celles d’une attaque soudaine des rebelles de la LRA.  

Cette célébration n’aurait pas pu avoir lieu sans l’apport considérable des confrères anciens 

missionnaires présentement au Québec, qui nous ont aidés à rassembler les documents pour la partie 

historique de la fête, ni sans l’apport généreux de chaque communauté : la communauté de Dungu, 

l’hôte de la fête, avec tout ce que cela peut représenter de travail d’organisation, le fr. Bluteau en 

vacance au Canada pour le diaporama de ces quatre décennies, la communauté de Bunia qui s’est 

chargée des livrets (en lingala et en français) des textes officiels de la cérémonie des vœux 

perpétuels, et la communauté d’Isiro qui a produit un feuillet bien soigné sur l’histoire de la Mission.  

Dans ce présent numéro, nous ferons écho de cette double célébration, et nous présenterons 

les grands évènements qui ont marqué notre histoire en 40 ans.   

 

Déroulement de la DOUBLE célébration 
 

Messe solennelle à la Cathédrale 

Tout d’abord, tôt le matin, les frères se rendaient à la 

Cathédrale de Dungu, pour la messe solennelle, présidée par 

Mgr. Richard DOMBA, évêque du diocèse, assisté de 14 

prêtres. Deux parents de nos confrères sont venus les 

présenter devant l’autel, pour y prononcer leurs vœux 

perpétuels. Le fr. Gildas Prigent représentait le fr. Supérieur 

Général pour recevoir leurs vœux. Une chorale de plus de 40 

chantres a soutenu fermement la célébration – qui a duré 

quatre heures… temps normal ici pour de telles célébrations. 

On peut aussi mentionner les petits danseurs  et danseuses de 

l’école primaire  

qui ont embelli les grands moments de la célébration. Tous les frères aussi se sont approchés de 

l’autel pour donner le baiser de paix à deux nouveaux profès perpétuels et pour renouveler leurs 

propres engagements.  

 

A la fin de la messe, le fr. Gildas, Assistant Général, s’est adressé à l’assistance pour souligner 

l’importance de leur présence à cette cérémonie, car eux aussi sont responsables de soutenir les 

nouveaux profès dans leur fidélité. Ils ont été témoins de leur engagement total, et doivent sentir un 

peu leur part de responsabilité envers nos deux confrères. A la sortie de la messe, ce fut le temps 

traditionnel consacré aux photos.  La deuxième partie de la célébration du jour se  

tournait davantage cette fois sur le rappel de notre fondation, il y a déjà 40 ans de cela.  
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Le fr. Vice-provincial,  fr. Claude Beauchesne,  a tout 

d’abord prononcé le discours de circonstances, qui fut 

suivi du visionnement du diaporama préparé par le fr. 

Bluteau : de belles photos anciennes nous rappelant 

notre histoire. Et puis ce fut le repas de fête, simple 

mais bien abondant pour les quelque 150 invités. On 

pouvait remarquer deux grandes tables d’honneur, l’une 

pour les « officiels » (Mgr Domba, le fr. Assistant 

Général, le fr. Vice-provincial, le Chancelier du 

diocèse, etc), et en face, l’autre table d’honneur : les 

nouveaux profès perpétuels avec des membres de leur 

famille. 

 

A la fin du repas, comme c’est la coutume, plusieurs invités sont venus offrir de petits cadeaux aux 

nouveaux profès perpétuels. Mgr Domba a aussi pris la parole pour souligner l’impact de la présence 

des frères dans son diocèse, et cela depuis 40 ans. Le fr. Roger Mikanipale a ensuite adressé son mot 

de remerciement, au nom de deux profès perpétuels. Un de nos anciens, présentement médecin à 

l’hôpital de Dungu, a voulu aussi exprimer sa reconnaissance aux frères, au nom de tous ses 

collègues. 

 

Et le tout s’est terminé par la dance d’une chorale des élèves de notre école de Dungu, groupe qui 

s’est spécialisé dans la danse de chants religieux, sous la direction du fr. Lapay.  

 

Et les suites de la fête 

Dans un pays qui aime beaucoup les célébrations, il faut 

que les fêtes de dimanche se sont poursuivies tout au long 

de la semaine, où cette fois, ce sont les familles des frs. 

Roger et Ghislain qui invitaient les frères de la 

communauté à se joindre à « tout le clan » pour célébrer 

les nouveaux profès : chants, danses traditionnelles, et 

même des petits sketchs avec les enfants, le tout dans un 

atmosphère des plus chaleureux et familial.   

Du côté de la communauté, nous avons aussi profité du 

fait d’être nombreux ensemble pour tenir une petite 

« assemblée informelle », pour planifier l’année 2010 qui 

commencera bientôt.  

 

DISCOURS DE CIRCONSTANCE DU FR. VICE-PROVINCIAL 
(Salutations d’usage) 

Le Royaume de Dieu dans l’évangile de Mt, est comparé à une semence  jetée en terre et qui peu à peu 

grandit. Voilà une belle image de cette partie du Royaume de Dieu qu’est notre mission de RD Congo, une 

semence très riche, pleine de potentiels, qui au fil des années grandit pour devenir une grande récolte de Dieu. 

 

La parabole nous dit que le semeur sortit de bon matin. Il devait être tout joyeux, enthousiaste à l’idée 

de jeter la semence. C’est bien l’image de nos premiers frères en arrivant sur le sol congolais, des frères 

encore bien jeunes pour la plupart, venus en Haut-Uele jeter la semence de la Parole de Dieu, et planter le 

rameau du charisme mennaisien. Et ce champ était bien grand : tout le diocèse de Dungu-Doruma. En 25 ans, 

les frères s’étaient établis à Dungu, Poko, Bangadi, Isiro, et à Bunia dans un diocèse plus éloigné. Lors du 
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jubilé du 25è anniversaire de fondation, la mission comptait déjà 28 frères,  20 missionnaires canadiens et 8 

congolais, dont 2 perpétuels, et 4 novices. 

 

Au fil des jours et des semaines, continue la parabole, la semence est parfois tombée dans des épines. 

Oui, notre mission a connu des heures où tout ce qui avait commencé à pousser fut arraché, étouffé, pillé et 

dévasté. Nous avons connu les années bien pénibles de la guerre, de la division entre gens du même pays. Les 

missionnaires ont dû quitter pour un temps, mais ils sont revenus encore plus résolus et pleins d’enthousiasme. 

Oui il faut reconnaître que la province canadienne a été bien généreuse pour le Congo, surtout et avant tout, par 

l’envoi de si nombreux missionnaires,  48 en tout, des hommes pleins de talents divers, de courage et de zèle. 

Les panneaux historiques et le feuillet qui nous sont présentés aujourd’hui retiennent ces lieux bénis, qui nous 

rappellent ces visages si mémorables : Fr. Hamelin, Fr. Doyle, Fr. Simard, Fr. Herman, Fr. Michel, les deux 

Frs. St-Laurent, Fr. Gaétan et combien d’autres.  C’est une belle occasion aujourd’hui de remercier 

officiellement et de tout coeur la province canadienne, et chaque confrère qui, à un moment ou l’autre, sont 

venus œuvrer ici parmi nous. Même si plusieurs ne sont plus parmi nous, ils sont encore très liés avec nous par 

la prière et par leur travail au profit de notre mission : mentionnons la contribution fantastique de terre sans 

frontières, de secours-mission, et de tous les frères qui y travaillent encore dans l’ombre.   

 

La parabole continue en disant qu’une partie de la semence est tombée sur un terrain pierreux, et cette 

semence n’a guère poussée. Peut-être peut-on y voir ici le symbole de tous les échecs, les déceptions, les 

projets avortés, qu’ont vécu nos missionnaires et nos aînés congolais. Nous avons aujourd’hui 22 frères 

congolais profès, dont 11 perpétuels, et 4 novices, ce qui peut sembler un petit nombre, après 40 ans de labeur. 

Après de sérieux investissements de fonds et de personnel dans l’éducation de la région, nous voyons encore 

aujourd’hui tellement de lacunes, de pauvretés, de misère religieuse et sociale. Oui nous avons besoin de 

beaucoup de courage, de ténacité, et d’espérance pour croire en la beauté et la nécessité de notre mission, et 

continuer vaillamment à nous investir dans nos œuvres FIC, avec foi et amour, pour re-découvrir les pistes 

nouvelles d’éducation et d’évangélisation dans ce pays encore blessé par des conflits multiples et par le retard 

du progrès social. 

 

Une partie de la semence, dit encore la parabole, est tombée sur la route. La semence a grandi un peu 

mais les oiseaux du ciel sont venus et l’ont prise. Ce que la parabole ne dit pas, c’est que bien de ces grains qui 

ont été pris sur la route et emportés par les oiseaux, sont tombés dans d’autres champs, où ils ont germé et 

grandi et produit beaucoup de beaux fruits. J’aimerais voir dans cette image tous nos anciens confrères, 

compagnons de formation et de vie commune, qui nous ont quittés certes, mais pour être transplanté dans 

d’autres champs où leurs talents, leur zèle et leur dévouement ont pu s’exercer d’une façon autre que la nôtre. 

Ces anciens confrères nous sont restés attachés, et beaucoup d’entre eux sont de nos membres associés très 

rapprochés. Nous sommes fiers de leurs succès et heureux de leur attachement. C’est aussi avec eux que nous 

célébrons la grâce de ce 40è anniversaire. 

 

Le semeur continuait à semer, et la plus grande partie de la semence est tout de même tombée en 

bonne terre, la riche terre du Congo. Ce 40è anniversaire de la présence FIC est l’occasion de nous rappeler la 

riche et abondante moisson qui a poussé et qui continue encore à grandir, et d’en remercier le Maître de la 

moisson.  Pensons seulement à ces centaines de catéchètes qui sont passés par le CCB pour y recevoir leur 

formation et devenir à leur tour, semeurs de la Parole dans leur milieu. C’est sûrement là une des plus belles 

œuvres que le diocèse ait confié aux FIC.  

 

Mentionnons aussi avec fierté ces milliers d’enfants et de jeunes, et même d’adultes, qui ont 

bénéficié de la présence et de l’action éducative des frères, les jeunes de l’Institut Wando, les jeunes de Poko, 

à l’école et à la menuiserie, les enfants et les jeunes de Bangadi puis maintenant d’Isiro, sans oublier les petits 

séminaristes de Dungu et les grands séminaristes de Bunia. .. et j’en oublie sûrement. Ces jeunes, maintenant 

adultes, sont restés marqués par l’expérience de vie qu’ils ont connu au contact des frères. Même Mgr Richard 

en a gardé quelque chose, j’en suis sûr.  

 

Mentionnons aussi les projets de développement qui ont si grandement aidé la population environnant 

nos communautés, projets d’agriculture, d’eau, de santé, d’éducation et d’études, projets d’aide aux 
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professeurs et aux enfants démunis, projets pour la croissance de l’Église locale, sans oublier le projet d’ASF 

qui même aujourd’hui joue un rôle irremplaçable dans notre présent contexte de vie. Ces projets, on le sait, 

n’auraient pas pu se réaliser sans l’engagement social des confrères certes, mais aussi pour une large part, sans 

le support financier et moral de Terre sans frontières (qu’on appelait PRODEVA à l’époque) et de Secours-

Mission. Nous leur en sommes très reconnaissants.   

 

En ce jour de célébration de notre 40è, je ne puis que ressentir profondément notre reconnaissance à 

tous, pour tous les gens autour de nous, surtout les collaborateurs laïcs dans nos écoles, pour leur confiance 

envers nous et leur foi en notre mission, pour leur soutien à travers toutes ces années, en dépit de bien des 

difficultés. Une mention tout particulière pour Mgr Domba et tout le clergé du diocèse de Dungu-Doruma, 

ainsi que des autres diocèses où nous sommes établis, les religieux et religieuses oeuvrant  avec nous, pour 

leur amitié et leur soutien fraternel.  Notre insertion en terre congolaise n’aurait pas été possible sans leur 

accueil et leur collaboration. 

 

Mon dernier mot, le plus important peut-être, j’aimerais l’adresser à mes confrères de RDC, des plus 

anciens : FF. Aniuwe, Pascal, Étienne, Uzele, aux plus jeunes, jusqu’aux novices de Dapaong. Vous avez 

accueilli la semence du charisme mennaisien, vous avez cheminé dans la fidélité en vous donnant à plein à 

votre mission d’éducateurs-religieux, en maintenant cette tension vitale mais bien difficile entre le religieux et 

l’éducateur, entre l’évangélisateur et l’éducateur professionnel,  « être dans le monde sans être du monde ». 

Nous admirons votre fidélité, votre zèle, votre courage, surtout dans les moments d’épreuve que la mission a 

vécus il y a 20 ans, et vit encore aujourd’hui. Frères, vous êtes pour nous et pour l’Église toute entière du 

Congo,  une source de grande joie et d’espérance.  

 

Félicitations bien particulières aux deux confrères qui aujourd’hui, devant nous et devant toute l’Eglise, 

se sont engagés de façon définitive à la suite de Jésus. Le grand Prophète de l’Avent, Isaie, parlait de la « voie 

royale » qui menait à Jérusalem. Peut-être peut-on y voir cette voie étroite à laquelle Jésus appelait ses 

disciples à sa suite. Nos deux nouveaux profès perpétuels ont choisi cette voie, et assumé eux aussi la mission 

même du Messie, Prince de la Paix, dans notre milieu. Nous en sommes très heureux.  Et dans les années à 

venir, puissent de nombreux jeunes accueillir ce même appel du Seigneur et marcher avec nous sur ses traces 

de Jean-Marie de la Mennais.          

  

 

Nous regrettons beaucoup l’absence de nos confrères d’Isiro, qui n’ont pas pu voyager et se joindre à 

nous. Nous sommes assurés qu’ils sont présents avec nous aujourd’hui par le cœur et la pensée. 

Tous mes remerciements pour votre présence et votre attention. 

 

Et j’espère que nous serons tous au rendez-vous dans 10 ans, pour célébrer notre 50è. 

 

Fr. Claude Beauchesne, vp. 
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MOT DE REMERCIEMENT DU FR. ROGER, AU NOM DES DEUX PROFÈS 
 

A ce grand jour mémorable, nous tenons à remercier  d’abord Dieu, le Tout Puissant pour sa 
miséricorde et son amour infini pour nous. 
 Nous  remercions  l’Eglise qui, à travers ses représentant : Son Excellence Monseigneur Richard 
DOMBA qui a accepté de présider la célébration eucharistique, ous les Prêtres du Diocèse, spécialement ceux 
qui ont contribué à la genèse de  notre vocation, nous pensons à tous les missionnaires Comboniens qui sont 
passés à Duru. 
 A tous les religieux et religieuses dans notre milieu qui, à travers leur témoignage de vie, nous ont 
montré que la vie à la suite du  Christ est possible ;Les chrétiens présents à cette cérémonie qui, sans doute 
nous ont accompagnés par leurs prières ;Nos reconnaissances vos à l’égard de tous nos parents, frères et 
sœurs pour leur éducation morale, chrétienne et culturelle ; 
 Nous n’oublions pas tous nos éducateurs et formateurs tout au long de notre parcours à l’école 
primaire, secondaire, universitaire et dans les maisons de formation : Juvénat, Noviciat et Scolasticat ; 
 Nous remercions tous les Supérieurs : Supérieur Général, le Provincial, le Vice Provincial et leurs 
Conseillers, qui n’ont cessé de mettre  à notre disposition tous les moyens tant matériels que spirituels tout 
au long de notre formation. 
 Nous remercions également tous les confrères avec qui nous partageons la vie communautaire pour 
leur affection, délicatesse, conseils et leur soutien de diverses manières à notre bénéfice. 
 Enfin, nous remercions tous ceux et celles qui ont contribué d’une manière ou d’une autre à la réussite 
de cette fête : les juvénistes, les cuisiniers, les choristes et autres qui sont restés dans l’ombre.  
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Sans doute, le chemin sur lequel nous nous sommes engagé depuis quelques années et que nous avons 
choisi encore aujourd’hui de suivre jusqu’à la fin de notre vie, n’est pas facile. Ce choix nous dépasse. 
Toutefois, nous avons une conviction : « Le choix que Dieu fait d’un être le rend capable de vivre l’idéal pour 
lequel il l’appelle ; car celui que Dieu choisi a du prix à ses yeux  » Aujourd’hui, le Seigneur  vous adresse 
cette parole: « … cet homme (Ghislain, Roger) est un instrument que je me suis choisi pour répondre de 
mon nom devant les nations …» (Actes 9,15) Ainsi, vous avez la responsabilité de nous aider chaque jour à 
aimer le Seigneur. Autrement dit, nous comptons sur vos prières, conseils et remarques. 
Merci à vous tous qui nous portez dans vos cœurs ! Merci ! Merci ! Merci ! 
Au nom de mon frère Ghislain et à mon nom personnel, 

Frère MIKANIPALE Roger 
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MOT DE MGR RICHARD DOMBA, ÉVÊQUE DU DIOCÈSE 

 
Lorsque le fr. Claude BEAUCHESNE, vice-provincial des 

Frères de l'Instruction Chrétienne de la Vice-Province 

d'Afrique Centrale (qui comprend le Rwanda et le Congo), 

m'a abordé pour me demander d'écrire quelques lignes sur 

la journée du 27 décembre 2009, c'est à cœur joie que j'ai 

accepté. Mais lorsque j'ai réalisé qu'il fallait écrire 

également sur les 40 années de présence mennaisienne dans 

le diocèse de Dungu-Doruma, je n'ai pas hésité à me poser 

cette question toute naturelle : comment pourrais-je 

résumer en quelques lignes seulement ces quarante années 

de vie au service de Dieu et de son Peuple ? Ne fallait-il 

pas plutôt écrire un traité d'histoire en plusieurs volumes ? 

Je me faisais encore ces réflexions lorsque je fus attrapé par 

la réponse que j'avais déjà donnée au fr. Claude. Je me 

résolus enfin à écrire ces quelques lignes. 

 

Il est sans doute un impérieux devoir pour tout esprit attentif et alerte de pouvoir célébrer les 

anniversaires des faits et des évènements importants survenus dans l'existence. Ceci paraît assez 

important car, non que l'on veuille rééditer ces faits et ces évènements dans leur matérialité, ce qui est 

d'ailleurs impossible à obtenir, l'on cherche par là à s'attacher à la signification qu'ils comportent pour 

donner une nouvelle orientation à la vie de chaque jour. Le 27 décembre 2009 fut donc une journée 

particulièrement importante dans la vie des Frères de l'Instruction Chrétienne en général, et de 

l'Église de Dungu-Doruma en particulier. Trois faits majeurs la marquèrent : la célébration de la 

solennité de la Sainte Famille, la 40è anniversaire de la présence des Frères dans le diocèse de 

Dungu-Doruma, et l'émission des vœux perpétuels de deux frères de la même congrégation, les frères 

Roger et Ghislain.  

 

1.  Les Faits 

 Le Dimanche 27 décembre 2009, le diocèse de Dungu-Doruma a eu la joie et la grâce de 

pouvoir célébrer de façon combinée, la solennité de la Sainte-Famille,  le 40è anniversaire de 

présence mennaisienne chez nous, et l'émission des vœux perpétuels de deux frères de la même 

famille religieuse. Lors de se limiter à des faits  ordinaires et divers, ces trois évènements revêtent 

une signification tout particulière. 

 

 a.   La Sainte-Famille  

 La Sainte Famille de Nazareth (Joseph, Marie et Jésus) célébrée cette année deux jours 

seulement après la fête de Noël, oriente notre regard vers le sens du type de vie que Dieu attend de 

nos familles. Comme modèle des familles, la Sainte Famille est donnée en exemple à tous. Ses  

vertus interpellent toutes les catégories des personnes, au-delà des états de vie : familles biologiques, 

familles sacerdotales, familles professionnelles, familles religieuses.  

Pour que leur vie acquière sens et consistance, les uns et les autres doivent savoir mettre la 

volonté de Dieu dans leur existence de chaque jour, vivre de cette volonté, écarter de leur existence 

toutes les antivaleurs dont notamment l'égoïsme pour laisser émerger l'amour fraternel et la joie de 

vivre, car là où l'amour vit, il ne fait jamais nuit. Les familles chrétienne dans lesquelles les relations 

entre les membres sont authentiques et vraies, sont une chance pour la conversion du monde et de la 

 

Mgr Domba avec les deux nouveaux profès 

perpétuels et les supérieurs. 
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société. A tous les niveaux, nous sommes appelés plus que jamais, à faire de nos familles, de 

véritables Églises domestiques. 

 

b.  Les Frères de l'Instruction Chrétienne chez nous   
 Après son érection canonique en 1967, le diocèse de Dungu-Doruma, alors diocèse de 

Doruma, avait grandement besoin des agents pastoraux pour couvrir les multiples nécessités 

pastorales qui se posaient avec acuité. Son Excellence Mgr Wilhem Van Den ELZEN eut la 

pertinente inspiration de faire appel aux Frères de l'Instruction Chrétienne, FIC en sigle. Ceux-ci 

n'hésitèrent pas et en 1969, les quatre premiers frères foulèrent la terre de Dungu-Doruma pour y 

vivre et enseigner les valeurs évangéliques aux enfants et aux jeunes. Dès leur arrivée, ils prirent en 

charge le Collège Notre-Dame, qui deviendra par la suite, l'Institut Wando, lors du fameux recours à 

l'authenticité prônée par feu Président Mobutu. Les quatre frères pionniers sont : les frères Raymond 

HAMELIN, Richard DOYLE, Albert SIMARD et Jean-Claude HOULD.  Les frères s'occupèrent 

également de la direction du Petit Séminaire, de l'Institut Bakengaie et de l'ITMP de Poko, de 

l'institut agronomique Bafuka et du Centre de Formation Catéchétique à Bangadi.  

 

 Depuis lors, plusieurs frères se sont succédé dans la mission de Dungu-Doruma, s'occupant de 

services différents. De 1969 à nos jours, 47 frères missionnaires se sont relayés dans la mission de 

Dungu, laissant, chacun pour sa part, une marque particulière dans le cœur et l'esprit du Peuple de 

Dieu qui est à Dungu-Doruma et qu'il serait ambitieux et peu aisé de décrire ici. 

 

 S'il faut donner un témoignage de la présence des fils de Jean-Marie de la Mennais chez nous, 

je dirais que j'en suis moi-même témoin oculaire. Je venais de monter en 4è année littéraire quand les 

4 pionniers sont arrivés. Le frère Jean-Claude Hould, notre titulaire, nous dispensait le cours de 

français. Je me souviens par exemple de la première dictée qu'il nous avait donnée. Toute la classe 

avait naturellement échoué à cause sans doute de son accent canadien auquel nous n'étions pas 

habitués. Quant au Fr. Albert Simard, il était notre Directeur au Petit Séminaire.  

 

 Devenu prêtre, j'ai eu souvent, et à plusieurs reprises, à travailler et à collaborer avec les 

Frères de l'Instruction Chrétienne. Juste après mon ordination sacerdotale, j'étais invité à assurer le 

cours des sacrements aux catéchistes du Centre de formation catéchétique (devenu aujourd'hui CCB) 

à l'époque tenu par les Frères, à animer des sessions, à prêcher des retraites et des récollections  aux 

frères. Comme évêque, la collaboration avec les Frères s'est intensifiée. Même en dehors du diocèse, 

j'ai toujours bénéficié d'un accueil chaleureux dans les communautés FIC : qu'il s'agisse de la maison 

généralice de Rome, ou chez les Kisubi Brothers en Ouganda, ou encore chez les Hermanos 

Menesianos de Madrid et dans toutes les communautés FIC du Québec (Canada) que j'ai eu la joie de 

visiter sur invitation des frères Marcel LAFRANCE et HermanTANGUAY.   

  

c.  Action de grâce    

 La journée du 27 décembre 2009 a été une journée tout particulière. Ce fut l'occasion pour le 

Peuple de Dieu qui est à Dungu-Doruma, de rendre grâce à Dieu pour le don qu'il lui a fait en lui 

envoyant les Frères de l'Instruction Chrétienne. Par leur présence et leurs œuvres, les Frères ont 

manifesté le visage du Christ aux jeunes et aux enfants du diocèse de Dungu. Quarante années 

passées au service du Christ et de son Évangile, ont produit des fruits dont nous sommes tous témoins 

: une foule de catéchistes formés qui servent dans nos paroisses et nos chapelles, des cadres de 

qualité pour l'Église et la nation, l'encadrement des jeunes par l'apprentissage aux valeurs 

évangéliques et humaines. 
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 Le diocèse de Dungu-Doruma tend à remercier le Maître de l'histoire pour les frères Roger et 

Ghislain qui ont accepté de se consacrer toute leur vie au service de Dieu dans la congrégation des 

Frères de l'Instruction Chrétienne. Loin de se limiter à cinq, les chantiers apostoliques sont 

nombreux, et le monde ne cesse de se montrer plus pluraliste. Les ouvriers sont peu nombreux. Nous 

devons donc prier le Maître de la moisson, pour qu'il suscite des vocations bonnes, saintes, afin que 

son Évangile soit annoncé chez nous et produise des fruits qui demeurent. 

2. Pour finir 

 L'avènement du Règne de Dieu dans notre monde est un travail de longue haleine. Il demande 

courage et  détermination. Dans sa pédagogie, Dieu s'associe certains hommes à qui il confie la 

mission d'étendre son Nom. A ces personnes il donne la grâce de résister dans ce combat apostolique. 

C'est ainsi que la barque mennaisienne sur les eaux de Dungu-Doruma continue à voguer. Qu'elle 

vire à tribord ou à bâbord, Dieu est toujours à bord. Traversant parfois des zones de turbulence, de 

tempêtes, elle est appelée à faire confiance à Dieu dans toutes les situations. Dieu, qui est le Maître 

des eaux, des vents et des vagues, ne dort ni ne sommeille. Sa présence est plus que rassurante. 

 

 Les Frères de l'Instruction Chrétienne ont grandement contribué dans l'architecture du diocèse 

de Dungu-Doruma. Durant quarante années l'apport chez nous de leur présence et de leurs œuvres est 

tellement considérable que nous ne pouvons le résumer dans le cadre réduit et limité de ces lignes. 

Au nom de tous les fidèles du diocèse de Dungu, je remercie sincèrement les frères pour leur 

présence et leurs actions chez nous. 

 

S.E. Mgr Richard DOMBA MADY, Évêque de Dungu-

Doruma. 
 

 

MOT D'ENCOURAGEMENT DU FR. HERMAN 

Ce ne sont pas les statistiques qui font foi de la réussite. Dieu est toujours à l’œuvre. Il l’a été 

par notre témoignage de vie, notre présence, nos peurs, nos fuites, nos limites humaines mais aussi 

par notre audace persévérante, notre foi contagieuse, et notre dévouement continuel. L’influence 

exercée auprès des milliers d’élèves du secondaire, auprès des futurs enseignants et des catéchistes a 

laissé des marques dont Dieu seul peut mesurer l’impact. La formation des candidats à la vie 

religieuse F.I.C. reste une semence au cœur de tous ces chrétiens engagés dans l’Église de Dungu-

Doruma. 

 

A tous nos confrères présents à cette célébration du 40
e
 j’offre mes vœux de succès et de 

bonheur. Recevez l’expression de mon admiration et de mon encouragement. 

Pour tous les anciens missionnaires et ceux sur place, pour les confrères congolais, je redis 

une parole du Père La Mennais au F. Ambroise, le 1
er

 juin 1841 : 

« Je remercie le bon Dieu des grâces qu’il vous fait et de ce qu’il daigne répandre tant de 

bénédictions sur vos travaux : ayez courage et n’ayez en vue que sa gloire » 
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ÉVÈNEMENTS IMPORTANTS ð de 1989 à 2009  

 

1969 

Arrivée des 4 premiers Frères au Congo : FF. Raymond Hamelin, Richard Doyle, Albert Simard et  

Jean-Claude Hould. Prise en charge du Collège  Notre-Dame de Wando. Le Collège comprend alors  

180 internes. 

Fr. Simard débute son travail au Petit Séminaire diocésain – il y restera jusqu’en 1981. 

En octobre, crise au Collège Notre-Dame. Le Collège ferme durant 4 jours.  

1971       
La mission du Congo devient SOUS DISTRICT – Fr. Savard est nommé supérieur.  

1972 

Prise en charge de l’Institut Bafuka à BANGADI. Fr. Hamelin est directeur. 

Le Collège Notre-Dame portera désormais le nom de Collège Wando. 

1974-1975  

Personnel de 20 frères dans la mission, trois résidences: Dungu 11 frères, Bangadi (Bafuka) 7 frères,  

Bangadi (centre) 2 frères. Les frères sont aidés par 5 coopérants laics canadiens 

1974    

L’institut Bafuka de Bangadi prend le cycle d’orientation, cycle court pédagogique de 1è, 2è et 3è. 

1975       

Ouverture du juvénat à DUNGU  

Prise en charge du Centre catéchétique de Bangadi 

1977 

Prise en charge de l’Institut Bakengaie de Poko et l’IPM 

1980  

Première entrée au noviciat: frère Aniuwe Dengbanda premier novice. 

1981  

Nos novices se joignent aux novices rwandais à Rambura, Rwanda. 

1985    

Ouverture du scolasticat de Bunia. Fr. Albert Tremblay est nommé directeur.  

1987  

Première profession perpétuelle, le fr. Aniuwe 

1989 

Écrasement du porteur d’ASF à Gome – 4 frères ont péri. 

1990  

Ouverture de la résidence d’Isiro 

Troubles à Dungu et Bangadi - réfugiés 

1992 

Prolongation de deux ans du cycle d’études à Poko. Fr. Bluteau rallonge l’entrepôt de menuiserie de 

Poko 

1994  

Célébration du 25è de la Mission, en présence de Mgr Richard Domba, nouvel évêque du diocèse. 

Le noviciat quitte le Rwanda. Fr. Maurice demeure Maître des Novices à Dungu 

Ouverture du Scolasticat à Kinshasa – jusqu’en 2000 

Le C.F.C. de Bangadi devient le C.C.B. (Centre Catéchétique Bakanja) 

1996 

Ordination du fr. Herman 

Pillage des propriétés de Dungu, Bangadi et Poko 

1997 
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En janvier, départ des missionnaires à cause des troubles à Dungu - Pillage des propriétés de Dungu 

et Bangadi. Retour des Frères  missionnaires en juillet.  

1998 

Première Conférence des Frères d’Afrique 

Fermeture temporaire de notre Mission du Rwanda 

1999  

Fr. Pascal Mbolingaba est nommé Maître des Novices à Dungu 

Fermeture de notre scolasticat de Kinshasa 

2002 

Éruption du volcan Nyiragongo à Goma et Gisenyi 

Fr. Gaétan se retire et Fr. Maurice St-Laurent est nommé vice-provincial 

En Août, célébration du Jubilé d’argent du fr. Aniuwe 

2003 

Les Frères doivent quitter Bunia à cause des troubles  

En septembre,  réouverture de la résidence d’Isiro 

2004 

Retrait des Frères  du CCB de Bangadi 

2006 

Les postulants du Congo vont faire leur postulat à Nyundo. 

2007 

Incendie du CCB de Bangadi. 

Prise en charge de l’Institut St. Rosaire d’Isiro 

2008 

Troubles à Dungu – l’Institut Wando et le petit séminaire ferment leurs portes 

Signature du Protocole d’entente avec le diocèse d’Isiro 

2009 

Entrée dans la nouvelle résidence à Dungu. 

Fr. Fidèle Nguwa est nommé supérieur du scolasticat d’Abidjan. 

 

 

SUPÉRIEURS EN RDC 

 

 

   

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nom Titre officiel Début  Terme 

Raymond HAMELIN Sup. de mission Sept. 1969 Avril 1972 

Raoul SAVARD Visiteur adjoint Avril 1972 Juin 1976 

Raymond HAMELIN Provincial adjoint Juin 1976 Mai 1978 

Gaétan ARSENAULT Vice-provincial Mai 1978 Mai 1988 

Herman TANGUAY Vice-provinvial Mai 1988 Avril 1994 

Maurice ST-LAURENT Vice-provincial Avril 1994 Avril 2002 

Gaétan ARSENAULT Vice-provincial Avril 2002 Juin 2002 

Pascal MBOLINGABA Supérieur délégué Juin 2002 Avril 2004 

Claude BEAUCHESNE Supérieur délégué Avril 2004 Mars 2006 

Dengbanda ANIUWE Supérieur délégué Avril 2006 Nov. 2006 

Lucien FORTIN Supérieur délégué Nov. 2006 Avril 2008 

Claude BEAUCHESNE Vice-provincial Avril 2008  
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MISSIONNAIRES CANADIENS EN RDC – de 1989 à 2009 
 

Arsenault Gaétan 

Baffaro Lucien 

Beauchesne Claude 

Berger Normand  

Bergeron André  

Blais Clément  

Blanchet Fernand 

Bluteau Robert 40 

Bossé Claude  

Boutin Médéric   

Caron Paul  

Caux Rosaire   

Champagne Gilles  

Claveau Rémi  

Couture Alexandre  

Deshalliers Marcel  

Dessureault Normand  

Doyle Richard 30 

Duchesneau Robert  

Dusseault Michel  

Fortin Lucien    

Gagnon Charles  

Germain Arsène  

Gervais Guy  
 

 

 

 

FRERES CONGOLAIS PROFÈS 

 

Amisia Jean-Marie 

Aniuwe Dengbanda  

Betungwe Fidèle 

Gbiro Emmanuel 

Kumbonyeki Dieudonné 
Lapay Emmanuel 

Lodja Ngona Samson 

Mavatopi Henri 

Mbolifuhe Étienne 

Mbolihinie Gilles 

Mbolingaba Pascal 

Mikanipale Roger  

 

 

 

Gosselin Denis  

Goupil Raymond  

Hould Jean-Claude  

Lacerte Hervé 20 

Lachance Noel  

Langlois Fabien  

Leduc Roland  

Matte Marcel   

Michaud Joseph  

Parrot Guy  

Pomerleau Joseph  

Rochette Gérard    

St-Amand Claude  

St-Laurent Maurice  10 

St-Laurent Pierre   

Savard Raoul  

Simard Albert  

Schmith Richard  

Soulard Joseph  

Tanguay Herman  

Tremblay Albert  

Turcotte Robert   

Yergeau Ch-André 

Total : 47 missionnaires 

 

Mitambwatile Ghislain 

Mugisa Eric 

Ngbakpio Jean-Marie 

Nguna Jean-Bosco 

Nguwa Fidèle 

Ozuko Jean 

Thembo Melchior 

Tiale Rémi 

Tingbagbe Jean 
Uzele Cothum Dieudonné  

Total : 22 frères profès 

 


